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La mobilisation des Ätudiants que 
l'U.N.E.F. est parvenue Å rÄaliser Å, 
l'occasion de cette rentrÄe a permis Å son 
assemblÄe gÄnÄrale, qui vient de se rÄunir 
les 25 et 26 novembre, d'Çtre la premiÉre 
depuis plusieurs annÄes (exactement 
depuis 1963) qui ait pu Çtre consacrÄe Å 
l'analyse d'une campagne revendicative 
effectivement menÄe et aux 
prolongements Å donner Å cette 
campagne.

Tirant les conclusions de l'action 
intersyndicale menÄe par les Ätudiants et 
les enseignants contre les diverses 
mesures de sÄlection technocratique Å 
l'entrÄe de l'enseignement supÄrieur, le 
bureau national devait montrer 
comment, Å partir de la mobilisation ainsi 
obtenue, la lutte doit se poursuivre dans 
le sens d'une remise en cause plus 
fondamentale de l'UniversitÄ de Fouchet 
et de Peyrefitte. Sur le plan universitaire, 
les mots d'ordre et les exigences de 
formation effective de maÑtres qualifiÄs, 
d'intÄgration des Instituts universitaires 
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de technologie (I.U.T.) dans 
l'enseignement supÄrieur, de remise en 
cause dc la pÄdagogie et du contenu de 
l'enseignement, de dÄveloppement et de 
contrÖle de la recherche scientifique Å 
l'intÄrieur de l'UniversitÄ seront mis en 
avant dans les mois Å venir. C'est sur ces 
thÉmes, sur celui du refus des 
ordonnances gouvernementales ainsi que 
sur celui de l'exigence d'une formation 
professionnelle de tous les Ätudiants et 
d'une allocation d'Ätudes attribuÄe Å tous 
les Ätudiants sur critÉres universitaires 
que l'U.N.E.F. a dÄcidÄ de lancer un 
ordre de grÉve les 12 et 13 dÄcembre. 
Cette grÉve prendra place dans une 
semaine d'action revendicative et 
s'articulera avec la journÄe d'action 
intersyndicale proposÄe par la C.F.D.T. 
et la C.G.T. pour la journÄe du 13 
dÄcembre.

Le vote sur l'orientation consacrait 
l'adoption de ces propositions et faisait 
apparaÑtre un net renforcement des 
positions de la majoritÄ qui s'Ätait 
dÄgagÄe au sein du dernier congrÉs de 

l'U.N.E.F. ainsi qu'un net recul de la 
tendance de Lille, Saint-Etienne, etc., 
influencÄe par les thÉses de l'Union des 
Ätudiants communistes qui, de onze 
associations gÄnÄrales d'Ätudiants qu'elle 
avait regroupÄes au congrÉs de Lyon, 
n'en compte plus que cinq.

Cette assemblÄe gÄnÄrale devait 
s'achever sur l'Älection d'un nouveau 
bureau national qui marque un 
renforcement par rapport au prÄcÄdent.

L'A.G. de l'U.N.E.F. a pris Å 
l'unanimitÄ la dÄcision de suspendre les 
associations gÄnÄrales Ü majos á 
(corporatistes liÄs politiquement Å la 
droite) dont les dirigeants ont participÄ Å 
un colloque en commun avec les 
reprÄsentants de la F.N.E.F. (Ü syndicatá 
gouvernemental qui s'est fixÄ pour 
objectif la destruction de l'U.N.E.F.).
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